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ENQUÊT E É L ECTORAL E

Européennes:
leRNet LRM
aucoude
àcoude
Adeuxmoisduscrutin,
lamobilisationreste faible
et les intentionsdevote
sont loind’être figées

A deux mois exactement du
scrutin européen, les princi
paux rôles sont désormais
distribués, depuis la désigna
tion deRaphaël Glucksmann
à la tête d’une liste associant

les socialistes aumouvement Place publique
et celle de la ministre Nathalie Loiseau
comme chef de file de la liste La République
enmarche (LRM).
Pour autant, entre le mouvement des «gi

lets jaunes» qui ne désarme pas et le grand
débat national qui se prolonge, les Français
n’ontmanifestementpasencore la têteàcette
échéance européenne. Tel est le principal en
seignement de la deuxième vague de l’en
quête électorale réalisée par Ipsos SopraSte
ria du 21 au 25mars auprès de 10049 person
nespourLeMonde, le Cevipof (SciencesPo) et
la Fondation JeanJaurès.

Une faible mobilisation Comme il y a un
mois, trois Français sur quatre (74%) sedécla
rent intéressés par le scrutin européen, mais
ils ne sont que 42 % à se dire certains d’aller
voter. Si laparticipations’annonce, à ce stade,
plus forte chez les sympathisants de LRM
(55%), duRassemblementnational (RN, 52%)
et des Républicains (LR, 50 %), elle est, en re
vanche, nettement moins soutenue dans
l’électorat de gauche et, en particulier, dans
celuidesécologistes (39%). Si 57%desplusde
65 ans sedisent certainsd’aller voter, le pour
centagetombeà31%chez lesmoinsde35ans.

Des choix stables… Les intentions de vote
n’ont pas enregistré d’évolutionmajeure de
puis la fin février. Avec 23,5 % (+ 0,5 point),
soit pratiquement le score d’Emmanuel Ma
cron au premier tour de la présidentielle, la
liste de La République en marche et du Mo
Demcontinueà faire la course en tête, qu’il y
ait ou non une liste «gilets jaunes». Elle de
vance le Rassemblement national: celleci
progresse de 1 point, à 22%, sans liste «gilets
jaunes» et de 1,5 point, à 21 %, si les «gilets
jaunes»parvenaient àprésenterune liste. Le
parti lepénistebénéficieà la foisde l’affaisse
ment d’une telle liste (en recul de 2 points, à
2,5 % d’intentions de vote) et des difficultés
de la listedeNicolasDupontAignan,qui s’ef
frite de 1,5 point, à 4,5 % ou 5%.
Le début de campagne jugé encourageant

de FrançoisXavier Bellamy, à la tête de la
liste du parti Les Républicains, n’a pas con
vaincu les électeurs. Comme fin février, il
ne recueille toujours que 12 % des inten
tions de vote. Il en est de même pour La
France insoumise (LFI) et les écologistes qui
restent au coudeàcoude à 8 %, tandis que
les communistes sont encalminés à 2 %. Le
seul mouvement perceptible à gauche ré
sulte de l’accord passé entre les socialistes
et le mouvement Place publique : la liste
conduite par Raphaël Glucksmann pro
gresse de 1 point ou 1,5 point (sans ou avec
les «gilets jaunes») pour s’établir à 6,5 %,
tandis que la liste de Génération. s conduite
par Benoît Hamon s’érode à 4 %.

…mais fragiles Globalement, 56% (+
4 points) des personnes interrogées assurent
que leur choix est définitif, mais 44 % qu’il
peutencorechangerd’iciau26mai.Seules les
listes macroniste et lepéniste peuvent, à ce
stade, tabler sur des intentions de vote assez
solides: 72 % de choix définitifs pour la pre
mière, 78 % pour la seconde. La certitude du
choix tombe à 58 % pour LR, 55 % pour LFI,
47 % pour Debout la France et, surtout, 33 %,
34%et35%pourlesécologistes,Génération.s
et le PSPlace publique.
L’attitude des électeurs du premier tour de

l’élection présidentielle confirme ces diffé
rences trèssignificativesdesoliditédes inten
tions de vote. Ainsi, 74%des électeurs deMa
rineLePenen2017 s’apprêtent àvoterpour la
liste du RN et 61%des électeurs d’Emmanuel
Macron pour la liste LRM. A l’inverse, la liste
LRneconserveque47%desélecteursdeFran
çois Fillon et la liste de La France insoumise
40 % des électeurs de JeanLuc Mélenchon.
Quant aux électeurs de Benoît Hamon de
2017, ils se dispersent entre la liste écologiste
(25%) la liste deGénération. s (29%) et la liste
conduite parM.Glucksmann (29%).

Des préoccupations disparates Pour déter
miner leur choix électoral, une majorité de
Français (52%) assurent qu’ils tiendront
compteavanttoutdespropositionsdespartis
sur des questions nationales. Toutefois, le
nombre de ceux qui se détermineront en
fonction d’enjeux européens (48 %) a pro

gresséde6points enunmois. La lettre adres
sée par EmmanuelMacron aux Européens le
4mars explique sans doute cette sensibilisa
tion accrue; à tout le moins, c’est le cas pour
les sympathisants de LRM: 70 % d’entre eux,
en hausse de 9 points en un mois, disent
qu’ils se prononceront d’abord en fonction
des questions européennes.
Mais lesmotivationsdes choix électorauxà

venirsontd’autantplusaléatoiresquelespré
occupations des Français sont disparates.
Quand ils sont interrogés sur leur situation
personnelle, ils se disent d’abord préoccupés
par lesquestionsdepouvoird’achat (59%),de
santé (36 %), d’environnement (34 %), de re
traites (31%) et d’immigration (25%).
Leurs préoccupations ne sont pas les mê

mes quand ils pensent à la situation de la
France: si le sujet du pouvoir d’achat reste
majeur (47 %), celui des inégalités sociales
(31%)etde l’immigration (29%)sontpluspré
gnants tandis que la santé et les retraites le
sontmoins. La hiérarchie des inquiétudes est
trèsdifférentequant à la situationenEurope:
la crise migratoire (45 %) est le sujet le plus
cité, devant lamenace terroriste (36%), lapro
tection de l’environnement (34 %) et les iné
galités sociales entre les pays (33%).
L’arbitrage qui sera fait entre ces différents

niveaux de préoccupation peut modifier les
choix finaux des électeurs. A supposer que,
d’ici deuxmois, le débat européenet lamobi
lisation sortent de leur atonie actuelle. p

gérard courtois

SOURCES : Ipsos - Game Changers pour le Cevipof, la Fondation Jean-
Jaurès et LeMonde. Sondage réalisé du 15 au 21mars 2019, sur Internet,
sur un échantillon de 10 049 personnes inscrites sur les listes électorales,
représentatif de la population française âgée de 18 ans et plus.
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* En février, l’item était « la liste du PS soutenue par Olivier Faure »

Des intentions de vote relativement stables
« Si les élections européennes se tenaient dimanche prochain, quelle est la liste pour laquelle
il y aurait le plus de chance que vous votiez ? », en % de réponses selon l’hypothèse
(et évolution par rapport au sondage de février 2019)

Des choix électoraux déterminés
par les questions nationales

Soutienmitigé aumouvement des « gilets jaunes »

« Pour déterminer votre choix de vote, vous tiendrez
compte avant tout des propositions des partis...»

« Si on annonçait demain que l’Union européenne
est abandonnée, éprouveriez-vous ?... »

« Quel jugement portez-vous sur le mouvement
des gilets jaunes »

0,5 (=)

1 (=)

7,5 (– 0,5)

2 (=)

8 (=)

4 (– 1)

6,5 (+ 1,5)*

Votre choix de vote
est-il définitif ?

Présentation d’une liste
« gilets jaunes »

Absence d’une liste
« gilets jaunes »

23,5 (+ 0,5)

2 (– 0,5)

12 (=)

4,5 (– 1,5)

0,5 (– 0,5)

21 (+ 1,5)

1 (+ 0,5)

1,5 (=)

2,5 (– 2)

2 (+ 2)

0,5 (=)

1 (=)

8 (– 0,5)

2 (=)

8 (– 0,5)

4 (– 1,5)

6,5 (+ 1)*

23,5 (+ 0,5)

2 (– 0,5)

12 (=)

5 (– 1,5)

0,5 (– 0,5)

22 (+ 1)

1 (+ 0,5)

1,5 (– 0,5)

2,5 (+ 2,5)

en % des réponses (et évolution par rapport à février 2019)

De grands
regrets
51 %
(+1)

Vous y êtes
opposés
29 %
(+1)

De
l’indifférence
31% (=)

Ni l’un ni l’autre
36 % (+ 1)

Un vif
soulagement
18 % (– 1)

Vous le soutenez
35 % (– 2)

sur
des questions

nationales
52 %
(– 6)

sur
des questions
européennes
48 %
(+ 6)

Définitif Peut encore changer Définitif Peut encore changer

56 % (+ 4) 44 % (– 4) 58 % (+ 3) 42 % (– 3)

LepartideMarineLePenabordelacampagneavecdesolidesatouts
Avec22%d’intentionsdevote, leRNobtientunscoreélevé, supérieuràceluidupremier tourde l’électionprésidentiellede2017

L e Rassemblement national
(RN) talonne désormais la
liste de La République en

marche (LRM). Avec 22 % d’inten
tions de vote, il obtient un score
élevé – supérieur à celui du pre
mier tour de l’élection présiden
tielle de 2017. Après une progres
siond’unpointpar rapportà lava
gue du mois de février, il se re
trouve aumêmeniveau, à période
comparable, que lors de la précé
dente électionduParlement euro
péen. Solidement installé, le RN
puisesasingularitédansuneaddi
tion d’oppositions: aux migra
tions, à l’Union, àMacron.
Il y a, d’abord, lorsque l’on ana

lyse la hiérarchie des préoccupa
tions, une véritable obsessionmi
gratoire. L’immigration domine

toutetécrasetout.Lesélecteursdu
RNsont les seuls à laplacer en tête
de tous les enjeuxpour la France –
20 points audessus des électeurs
de LR et 50 points audessus des
électeurs de LRM et de la gauche.
Ils sont également les seuls àmar
ginaliser les autres enjeux pour
l’Europe: chez les électeurs duRN,
l’écart entre l’immigration et l’en
vironnement ou les inégalités so
ciales culmine à près de 50 points
quand, chez l’ensemble des Fran
çais, il estseulementd’unpeuplus
de 10points.
Il y a, ensuite, une profonde ten

tation de sortie de l’Union euro
péenne. 51 % des électeurs du RN
déclarent en effet qu’ils éprouve
raient «un vif soulagement» si
l’Union européenne était aban

donnée quand unemajorité abso
lue de tous les autres électorats
(60 % pour LR, 72 % pour le PS,
86%pour LRM) etmêmeunema
jorité relative des «insoumis»
(42 %) déclarent, à l’inverse, que
cette perspective provoquerait
«degrands regrets».

Bloc solide
Il y a, enfin, un rejet viscéral du
président de la République. En ef
fet, 91 % des électeurs du RN – re
joints sur cet unique sujet par les
électeurs de LFI – n’approuvent
pas son action et 87 % pas davan
tage sapersonnalité.
Cette trilogie d’oppositions radi

cales constitue la singularité des
électeurs du RN. Leur sociologie
reste stable: le parti de Marine Le

Penestentête,deloin,danslesmi
lieux populaires mais, plus large
ment, chez les actifs. Leur fidélité,
surtout est remarquable: 75% des
électeursdeMarineLePende2017
qui votent à l’élection européenne
réitèrent leur choix de l’élection

présidentielle en votant pour le
RNquandtelest lecasdemoinsde
60 % de ceux d’Emmanuel Ma
cron et aux alentours de 40 % de
ceux de François Fillon et de Jean
Luc Mélenchon. Enfin, audelà de
leur fidélité, ils sont plus que tous
les autres assurés de leur choix:
près de 80 % d’entre eux le consi
dère«définitif»–c’estunpeuplus
que les électeurs de LRM et beau
coupplusque tous les autres.
Dans l’état gazeux qui caracté

rise notre démocratie, il y a plus
que jamais unbloc solide: on vote
RNparadhésionetparconviction.
Ce bloc peutil s’effriter? Peutêtre
à lamarge,malgré lesdéclarations
de Marine Le Pen sur le smic à
34 euros oumême la constitution
d’une listede«gilets jaunes».

Peutil, à l’inverse, progresser?
Sans doute de plusieurs points,
dans lamesure où il existe un ré
servoir naturel de 8 % d’électeurs
– ce qui n’est pas rien – qui décla
rent aujourd’hui vouloir voter
pour d’autres listes souverainis
tes de droite et qui partagent très
largement tous les rejets des élec
teurs du RN. Tel est particulière
ment le cas des 5 % d’électeurs de
Debout laFranceque leursociolo
gie – un peu plus âgés, un peu
plus aisés, un peu plus catholi
ques –, distingue encore de ceux
duRassemblementnationalmais
qui constituent la première cible
deMarineLe Pen. p

gilles finchelstein
(directeur général

de la fondation jeanjaurès)
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